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M. Henderson: Les honorables députés
parlent de dépenser de l'argent. Songez un
peu aux millions de dollars qu'on a extraits
de cette région. J'aime à me réciter à haute
voix ce poème à propos de Dan McGrew qui,
un jour, culbuta tête première, la peau trouée
de plomb. Voilà un vrai pays peuplé de vrais
êtres humains. Peut-être ferais-je mieux de
ne pas trop en dire à ce propos.

Quand vous viendrez là-bas, passez donc
par mon territoire. Vous y verrez 1,000 milles
du plus merveilleux pays que vous ayez ja-
mais vu, le Caribou. Les vieux bateaux sont
encore là; on les radoube et ils seront prêts
à servir de nouveau. Vous vous amuserez
ferme et bien, même si la dénommée Lou
n'est plus là...

Une voix: N'en dites pas trop.
M. Henderson: Non, je vais m'arrêter là.
L'hon. M. Martin: Nous voudrions être

sûrs que le dénommé Gus sera là.
M. Henderson: Il y sera. J'ai vécu 50 ans

dans le Nord. J'en suis fier et j'aime le Nord.
Des voix: Bravo!
M. Nielsen: Monsieur le président, j'espère

que vous allez m'accorder la même latitude
qu'à l'honorable député de Bonavista-Twil-
lingate, qui a imposé ses observations au
comité. Avant que le préopinant prenne la
parole, je n'ai traité que d'une critique très
déloyale que le député de Bonavista-Twil-
lingate avait formulée contre les programmes
du gouvernement actuel, pour ce qui est de la
mise en valeur du Nord. Je vous dirai, que
ce qu'à dit l'honorable député de Bonavista-
Twillingate à propos de l'augmentation du
budget du ministère du Nord canadien, de
l'activité du gouvernement libéral lorsqu'il
était à la tête de ce ministère, la prétendue
accumulation de plans qu'il lui restait à met-
tre en oeuvre, de la mise au rancart de ces
plans par le ministre actuel de l'Agriculture,
se faisant ainsi de la publicité et du capital
politique avec ces plans, je dirai que toutes
ces déclarations sont une fausse interprétation
flagrante.

L'hon. M. Pickersgill: Je pose la question
de privilège, monsieur le président. J'ai fait
une déclaration en tant que député, mais pas
uniquement à ce titre; je faisais partie du
Conseil privé, j'ai été membre du gouverne-
ment et j'ai fait partie du Conseil du Trésor.
Ceux qui prendront la peine d'examiner les
comptes publics ou les crédits pour ces an-
nées constateront que ce que j'ai dit de l'aug-
mentation des dépenses est tout à fait exact,
malgré l'observation typique du député du
Yukon.

M. Nielsen: C'est pour cela, je suppose, que
le projet de construction de trois ponts sur

les trois principales rivières du Yukon a été
rejeté trois fois par le Conseil privé dont le
député faisait partie à l'époque.

M. Bell (Carleton): Est-ce cela que le dé-
puté de Bonavista-Twillingate appelle d'iglou
en iglou?

M. Baldwin: Monsieur le président, j'ai
trouvé ce débat fort intéressant. J'ai surtout
un vif intérêt à entendre le député de Cari-
bou. Il a dit qu'il assisterait au festival l'été
prochain. Vu certaines observations formu-
lées par les membres de l'opposition, j'ajoute
qu'après les prochaines élections, il sera ici
également. Il a aussi été question de la mise
en valeur du Nord. Par suite des attaques
violentes des membres de l'opposition à ce
propos, je tiens à signaler que les actes sont
plus éloquents que les faits...

M. Bell (Carleton): Que les paroles.

M. Baldwin: Les actes sont plus éloquents
que les paroles. Lors de la dernière session, les
honorables vis-à-vis ont voté deux fois contre
le projet de loi intéressant l'un des princi-
paux programmes de mise en valeur du
Nord, soit l'aménagement du chemin de fer de
Pine-Point. Une fois, ils ont même voulu, par
leur vote, en renvoyer l'étude à six mois.

M. le président suppléant. A l'ordre! Je re-
grette d'avoir à interrompre l'opinant. Les
députés voient sans doute que j'ai accordé au
débat assez de latitude. J'espère que, ce fai-
sant, je ne donnais pas prise aux ennuis. Ce
que dit l'honorable député de Peace-River du
chemin de fer de Pine-Point est, à mon avis,
tout à fait irrégulier, si l'on songe au poste
dont le comité est présentement saisi.

M. Baldwin: J'accepte votre décision. J'es-
timais, toutefois, devoir répondre à ce qu'on
a dit.

Ce poste englobe certains aspects relatifs
aux parcs nationaux et aux lieux et monu-
ments historiques. Je dirai au ministre que,
compte tenu des objections formulées contre
ce poste, et d'autres initiatives dans le Nord
canadien tant par l'opposition officielle que
par le PSD et le Nouveau parti démocratique,
ce pourrait être une bonne chose pour lui,
dans le cours de ses fonctions, de réserver
certains monuments historiques où, plus tard
il pourrait espérer placer les rares survivants
des partis d'opposition qui seront encore en
circulation après les prochaines élections mal-
gré l'opposition qu'ils auront manifestée.

Je tiens à souscrire aux propos du ministre
et de l'honorable député du Yukon, concer-
nant ce projet à Dawson. La route qui se rend
dans ce territoire traverse la région de Peace-
River sur une distance de plusieurs centaines
de milles. Un jour de l'été dernier, voyageant
en voiture d'Edmonton vers Grande-Prairie,
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